
Relation de la Nouuele France,
confefferoit & fe communieroit au c
moins vne fois le mois. Nos Peres
ont fait par tout ce qu'ils ont pû
pour y mettre la paix & l'vnion des
ceurs,plus que iamais elle n'y auoit
efté. Les vifites frequentes qu'on a
fait,mefmes aux lieux les plus efloi..
gnez, de huia & de dix lieuës, n-ont
pas efté fans fruit : la plufparj de
ceux qui font en de pais., aduotient
qu'en aucun lieu du monde ils n'y
auoient trouué , ny plus d'inftru-
&ion, ny plus d'aides pour leur fa-
lut, ny vn foin de leur confcience
plus doux & plus facile.

Les Meres Hofpitalieres font plus
que iamais neceffaires au païs, car
leur maifon el toujours vn afyle af-
feuré pour les pauures,tantFrançois
queSauuages;elles y ont rendu tout
le cours de l'année, & aux vns & aux
autres toutes les charitez poffibles

,au deffus de leurs forces, quoy


